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et elles ont même prouvé quelque chose de plus, c'est
que la liturgie aurait été célébrée, durant le temps des
persécutions, dans la basilique de la même maison, con-
vertie en église.

La maison romaine des Cecilii se partageait en deux
parties bien distinctes, l'des privata qui était à droite,
et l'des publica à gauche. Les deux parties sont sépa-
rées par un grand mur sans solution de continuité.
Quand Pascal 1er fit l'église actuelle, au lieu de la cons-
truire sur le plan de l'ancienne basilique, il en déplaça
l'axe de 3 mètres, occupant ainsi une partie de la mai-
son elle-même.

Mgr Crostarosa a retrouvé, 3 mètres en dessous du
pavé actuel de la basilique, le sol romain avec des restes
des mosaïques, puis les pilastres qui séparaient les nefs
de la basilique. On n'usait point encore des splendides
marbres qui permirent de faire ces colonnes que les
acheteurs se disputent aujourd'hui. Les murs sont de
l'époque républicaine, construction très facile à distin-
guer de l'appareil usité sous l'empire romain.

A côté de la basilique et dans la partie privée de la
maison, on a retrouvé plusieurs choses intéressantes ;
-d'abord les anciens bains de la maison, dont la forme
était beaucoup plus rustique que ceux de l'empire. Ils
se composaient de grands réservoirs cylindriques où l'on
se tenait debout au lieu de rester couchés comme l'in-
dique la forme des baignoires de l'empire.

On a remis au jour quelques souvenirs païens, des
fragments de mosaïques, des colonnes de tuf. Et à ceux
qui s'étonnaient de la maigre récolte, on répond que
lorsque Pascal 1er refit la basilique et l'éleva de trois
mètres au-dessus du pavé ancien, il emporta avec lui
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